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Chers Amis du Sport et de l’Olympisme Africain,

Quand je me suis présenté aux suffrages des Comités Nationaux
Olympiques d’Afrique à Accra, en juin 2005, c’était pour mettre en œuvre un
programme concret d’actions en faveur, principalement, des jeunes de notre
continent.
Dix huit mois plus tard, cette politique pragmatique basée sur le dialogue, la
concertation et l’action,  est en marche.
Les jeux de l’ACNOA, - véritables Jeux Olympiques régionaux pour les jeunes
Africains de  moins de 20 ans-  en sont le  premier témoignage.

Six des sept zones de l’olympisme Africain ont déjà organisé ces jeux
permettant à des milliers de jeunes d’exprimer leurs talents et de réaliser des
exploits.  Ce « brassage » de jeunes sportifs est une véritable opportunité pour
les Confédérations Africaines qui peuvent, grâce à ces compétitions,  déceler les
champions en herbe de demain qui feront honneur aux couleurs de l’Afrique dans
le monde. Néanmoins -et vous en conviendrez avec moi- il serait souhaitable et
judicieux  que le mouvement sportif Africain puisse s’impliquer davantage aux
côtés de  l’ACNOA, dans le  cadre de ces jeux régionaux. Parce que ces
initiatives constituent des maillons forts pour le développement du sport
Africain. Cette implication du mouvement sportif africain, que l’ACNOA appelle
de ses vœux, est fondamentale pour poursuivre la mise en œuvre du programme



quadriennal de l’Institution Olympique Panafricaine proposée au Ghana. En effet,
ces jeux qui constituent  le temps fort de la politique de l’ACNOA, doivent se
prolonger  par le perfectionnement des jeunes dans les centres régionaux
d’entraînement « espoirs », la formation des cadres techniques, la reconversion
sociale et professionnelle de nos champions.
L’ACNOA est votre partenaire. Un partenaire franc et déterminé qui souhaite
œuvrer en pleine concertation avec les gouvernements, les organisations
gouvernementales  et non gouvernementales, les entreprises du secteur privé.
Parce que l’ACNOA veut privilégier, dans le respect de chacun, le développement
pour le plus grand nombre de jeunes Africains. Avons nous le droit d’ignorer ou
de ne pas prendre en considération les aspirations des futures générations de
jeunes qui feront l’Afrique de demain. L’Afrique majeure.
Oublions, mettons de côté nos pensées égocentriques ! Portons nos efforts  et
nos moyens au service de notre jeunesse aide et impatiente qui attend beaucoup
de nous.

Dans quelques mois, Alger la blanche sera le théâtre des Jeux Africains
qui, tous les quatre ans, rassemble la jeunesse sportive du Continent. Nous y
serons. L’ACNOA sera un partenaire actif et entreprenant avec la ferme
intention, en 2011, d’en être le maître d’œuvre.
Ces Jeux, qui seront suivis des jeux Afro-Asiatiques, toujours dans la capitale
Algérienne, constituent le préambule au grand rendez-vous des Jeux Olympiques
de Pékin. L’ACNOA, en étroite coopération avec le CNO de la République de
Chine, y organisera la Maison Olympique Africaine. Ce sera une Première ! Cet
espace olympique Panafricain reflètera, dans toutes ses composantes, notre
société, nos traditions, notre civilisation, notre art de vivre, notre culture et nos
valeurs de solidarité. Et, je le souhaite, les grandes initiatives de développement
que nous envisageons de mettre en œuvre ensemble pour la Jeunesse Africaine,
par le sport et pour la Paix.

L’ACNOA a l’ambitieuse volonté de créer, avec vous tous réunis aujourd’hui
autour des mêmes objectifs, un vivier de projets destinés à la jeunesse, au sport
et à la paix. Un creuset d’initiatives qui, ici et là, pourrait naître de la
coopération entre les gouvernements et le mouvement sportif et olympique et qui
serait managé par le coordonnateur «  jeunesse, Sport et Paix » nommé hier à
Brazzaville dans ces lieux. Ce manager bénéficierait d’une équipe d’experts et
aurait pour mission d’élaborer un programme d’actions décentralisées en
direction de la jeunesse. Sans omettre les millions de jeunes réfugiés qui vivent
dans des camps et qui doivent pouvoir accéder aux pratiques sportives sous
toutes ses formes.



Cette « banque » de projets  «  Jeunesse, Sport et paix » pourrait être financée
par les instances politiques Africaines, les ONG, la coopération internationale,
les partenaires privés, le mouvement olympique Africain et international.
C’est pour l’ACNOA le sens et le but de ce Forum de Brazzaville. Un Forum,
comme son nom l’indique,  basé sur le dialogue, et la concertation  mais qui doit
être suivi d’actions pragmatiques en faveur des jeunes.

Je pense que, désormais, vous percevez mieux  la globalité de la politique
ambitieuse et novatrice qu’entend mener l’Association des Comités Nationaux
Olympiques d’Afrique : développer le sport Africain avec le mouvement sportif
continental et international et les gouvernements et édifier une politique en
faveur de la jeunesse avec notamment les Institutions internationales
(UNESCO , PNUD, etc…), mais aussi le mouvement sportif et olympique, les
gouvernements et la coopération internationale.

Je serai plus exhaustif jeudi, quand nous évoquerons les grandes lignes de
la politique que nous envisageons  de mener dans les camps de réfugiés au service
des jeunes.

Je vous remercie pour votre attention.
 


